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itû «I» docteor ftoax de î'instilHt Pas- '
tisS J™} constituent une nouvelle étape
'^orâ lia conquêtes de la médecine praVt-

. sont présenta à toutes les mémoires.
^"A'LVO*», M. Arloing. grâce h l'initiative

resscé de notre adminislraiion des
eî,1P; crg< a .pu aussitôt se meitro. à l'œuvre
!>i°nréparer le précieux .sérum, qui sui'lira.

x premiers besoins de la région lyon-

""ré-iiiiicnt maître racontera au nombreux
auditoire, nuise presserai ta Faculté de

•decinc, les diverses phases de 1 éçlo-
'-'on (l'une des plus belles découvertes thé-
rlpcutiques du siècle.

l'our adhérer à la « Société des Amis de
«Université », s'adresser à M. Garin, 7, place
IMleoour. I es nouveaux adliércnls recevront
immédiatement la curie de conférence, qui
I in. nerinetlra d'entendre encore cet hiver, M.
Sliélemy, M. Maurice Bouchor et M. Gaston

jfciissier.

Les justices de paix

Nous; croyons savoir que, sous peu, no-

tre ville va voir se modifier sensiblement le
nombre de ses justices de paix.

Lyon serait divisé en quatorze cantons
et en huit arrondissements de justices de
,.,;-,- et prendrait à sa charge les dépenses

oéocAsitécs par la création des io° cl 11
e

cuntons.

Société nationale d'horticulture
de France

Dans sa dernière réunion, celle société a
conféré le titre de membre correspondant à
notre excellent confrère- M. Viviaiul-Morel,
rédacteur en chef du Lroii-llorl.ic.ole. se-
crétaire générale de l'Association horticole

.lyonnaise. .
C'est très rarement que celte distinction

est" accordée parla Société nationale d'hor-
ticulture et elle vient justifier les services
rendus à. la science horticole par noire dis-
tingué confrère lyonnais.

Conféra r» cas-Concerts

MM Jemain et Mirande, professeurs
au Conservatoire, vont reprendre la. série

' des conférences-concerts sur l'histoire de
la musique, qu'ils ont inaugurées, avec suc-
cès pendant les deux dernières années.

iïs donneront, celle année, quatre séan-
ces sur les fondateurs de l'opéra en France,

les jeudis i4, 21, 28 mars cl 4 avril.
MM. Jemain. et Mirande, se sonl assu-

rés le concours d'artisles distingués comme
M»» Pronuo-iïvrard. M. Crelin-Perny, pro-
fesseurs au Conservatoire ; le violoniste
Levêque, direcleur du Conservatoire de
Dijon; MM. Fromio, Héron, etc. Ils ont

~ constitué un orchestre, des chœurs et ont
reçu de la maison Erard un clavecin au-
thentique. Us pourront ainsi donner des
œuvres dramatiques de Lully, Rameau,
etc., des exécutions absolument fidèles.

Les inscriptions, pour ces intéressantes
audifions, sont reçues chez M. Clôt, rue de
la République, i5. 1 -J v

Cercle militaire (officiers de réserve et
de l'armée territoriale)

S Samedi 18 février, à 8 h. 152 du soir, con-
férence par M. Barthélémy, capitaine en
retraite :« Etude pratique avec thème de
la reconnaissance d'un bois, de lieux habi-
tés, à exécuter : i° par une section, 20

par une compagnie.»

Ecole polytechnique

Ainsi que nous l'avons annoncé, c'est le
20 mai prochain qu'auront lieu les examens
écrits pour l'Ecole polytechnique.

Le ministre de la guerre a fixé à 220 le
nombre des candidats qui seront admis
cette année ; c'est un excédent de 10 pla-
ces sur les réceptions de 1894.

Le nombre des candidats de celte année
eî>t de 1604 : un huitième d'entre eux envi-
ron entrera donc à l'Ecole.

Les médailles d'honneur

Le Journal Officiel publie un décret éten-
dant le bénéfice des dispositions du décret
du 16 juillet 1886 à des ouvriers et emplo-
yés n'ayant pu accomplir, pour cause de
force.'majeure, leur 3p années de service
dans le même établissement industriel ou
ayant rendu des services exceptionnels à
l'industrie.

Bal masqué au Casino

Samedi prochain, le Casino inaugure la
série de ses grands bals masqués par une
grande fêle chorégraphique. Nombreuses
seront les attractions et les divertisse-
ments, empruntés aux grands bals de l'O-
péra.

Un prix de costume décerné par les artis-
tes du Casino sera adjugé au plus original
travestissement. Lés dames costumées se-
ront admises gratuitement.

Contributions directes et enregistrement

Un décret de M. Ribot, président du Con-
seil, autorise les jeunes gens pourvus du di-
plôme de bachelier de l'enseignement se-
condaire moderne à prendre part, au même
titre que les candidats pourvus des diplô-
mes universitaires demandés auparavant,
au concours d'admission au surnumérariat
des contributions directes et de l'enregis-
trement, du domaine et du timbre.

Mutations militaires

M. Deîmotte. lieutenant au 420 régiment:
d'infanterie, passe au 99" régiment.

M. Moustier, lieutenant au i58c régiment:
d'infanterie, passe au 83» de la même arme.

Le marquis de Sampierri

Le marquis de Sampierri, qui a obtenu à
Paris un .très vif succès, donnera deux re- .
présentations à. Lyon. Nous en ferons in-
cessamment connaître la date.

FAITS DU JÛOB
Mauvais fils. — M"* L. .., 00 ans, ménagère, .

*uc Voltaire. 0 fort â sa plaindre de son fils.
«1er, à !t heures, elle s'aperçut que ce garhe-

roent lui avait dérohé une certaine somme
a argent et lui fit de» observations qui furent
»es mal prises, car ce mauvais fils erut devoir
rouer de coup sa pauvre mère. j

r ^s gardiens de la paix prévenus, ont mis
ai a ce scandale en conduisant au poste ce

•orcené.

.Les voleurs. — Un adroit filou a dérobé dans:
„ s?'rée d'hier, cinq jambons estimés Oo francs
«viron, au préjudice de M, Coflin, charcutier'

L
1

»,? de l'*K>tel-de-Ville.
Ktèv > ¥ iî1'0 G..., a8 ans, employé de com-
dSp' a ̂  dépouillé de sa montre, la nuit|

«1ère, vers 4 heures du malin, alors qu'il
,"U endormi à la brasserie du Rhin.1
 «unie a élé déposée.

terne"!
811

?6 de vo1 '
 — Des malfaileurs ont

Orim J fracturer la porle du magasin de M;
'maiid, doreur, 19, quai de Metz,

lop,,:? PQrte donnant accès dans l'allée, un{.
ce &?J u l " éta Se. M - Vallin, fut frappé det
vei. A ,nso ' ite el descendit armé d'un revol-,
preà,t,,„s? vue» les malfaiteurs se hâtèrent de
Une m , , fuile > abandonnant sur les lieux,
l4'quelip •? " euvo "on emmanchée, à l'aidé de)
sernu'e avuie«t lente de faire sauter la

c'erire'' tf i" s <'° *a Pa' x prévenus par la con^
dans le" » lmmeuble firent des recherches
"îiciviies .cs el la cour de la maison, re-,

Cenemi.' 1".1 ft0 donnèrent aucun résultat.
?ùi* co n ? un sie" r B— *'••• «f» était venu,
*? Vallin,,

 S
° pas9ait dans l'allée a élé arrêté..

Per«>anencA " l -(,1>u lf> reconnaître, mais à larel«xei- ,.,,?-?" " avait <-té conduit, on a' dû lé
Pani«'po au vol 1>U élablir S"'11 «'avait pas*

S^sfhHe
0
?; ~ .La nommée Virginie Carron,

*®H»Muliè*« 1 AÎ ISC> demeurant, 33, rue de la
; ,<?». a «(e ttMêtéa et éerouçe au dépôt ;

du Palais-de-Justice, sous Vinc.RÎpation de
iroî. .

DjSparëfcoh. — Mpè veuve, Albert, Ôiteetrï-
re d'un bureau de placement, rue Henri ÎV, t
a disparu de son domicile le 0 courant, à six
heures du soir. Voici son signalement : âgée
de 47 ans, assez forte corpulence, visage ovale,
liez ordinaire, bouche petite, cheveux châtains
grisonnants: vêtue d'une robe noire, d'une \ i-
silo en drap noir ornée de galons, coiffée
d'une capote en dentelle et velours, chaussée
de souliers Hichelicu en peau. Los personnes
qui l'auraient aperçue, sont priées d'en in-
former Mile Albert, sa iille, 1, rue Henri IV.

Renversé par uns voiture. — Un jeune étu-
diant en droit, M. Ghoinel .lames, passait hier
à 3 heures du soir, sur le quai Si-Vincent
moulé à bicyclette, lorsqu'il fui heurté par uii
camion.

L'infortuné véloeipédiste tomba sur la chaus-
sée et l'une des roues du lourd véhicule lui
passa sur le pied droit. Des pei sonnes charita-
bles s'empressèrent autour du blessé el le con-
duisirent dans une pharmacie, voisine ou les
premiers soins lui furent prodigués.

Quant au camionneur, auteur responsable
de l'accident, il s'était hâlé de fouetter Ses
chevaux cl avait disparu. Malgré les plus
actives recherches, il a été impossible de le
retrouver.

M. Choniel a dû être reconduit en voiture à
son domicile, situé. 49, rue de la République.

A nos lecteurs

H nous semble à propos d'appeler l'at-
tention sur un produit spécial qui se recom-
mande aux personnes sujettes aux affec-
tions des bronc'ies et du larynx si commu-
nes dans nos régions.

Le Gaïacol Degoulel est véritablement
précieux pour garantir contre les funestes
effets des brouillards et du froid. Ce bon-
bon médicamenteux calme très bien le
toux, fait disparaître l'oppression, soulaga
le catarrhe tout en • parfumant l'haleine et
assainit les voies respiratoires en y intro-
duisant, par inhalation, son action antisep-
tique.

Dans toutes pharmacies. Dépôt général :
Ancienne Pharmacie Lardot, place des
Jacobins, 1, Lyon.

COMMUNICATIONS DIVERSES
— Société d'agriculture, sciences et indus-

trie da Lyon. — Séance générale, vendredi i5
février, à 8 heures et demie du soir, quai de
tîetz, 6.

Ordre du jour : Questions diverses.

— L'Alsaoe-Lorralno (société de gymnasti-
que et de lir), — En vue de la grande sortie
que la société se propose de faire, dans le cou-
rant de ( cite année, on recommande la plus
grande exactitude aux sociétaires, pour les ré-
pétitions des mercredis et vendredis, qui vien-
nent d'être reprises et qui auront lieu ré-
gulièrement ce3 jour s- ta, sous la direction de
MM. l'ellet, Vcrdier, ïrichon et Tripier, mo-
niteurs de la société.

 m Ll^liiniw—m

BIBLIOGRAPHIE

L' « Indépendance du Midi »
Sommaire du n° du i5 février : Baronne

d'Orsan : Alliance Franco-Russe (Nouvelle). —
.tohannès Gravier : Automnale (poésie). — ,
Edmçe : Indiscrétion. —F. Estève : Sonnet. —
Hector France : La Misère à Londres (suite).—
Georges Thomas : Jean. Richepin. — Théodore
Jean : Chronique littéraire. — Ferdinand Ser-
vian : Chronique des Arts. — Marius d'Ar-
courl : A travers les livres. — Spectalor : Nos
Théâtres. — Adrien Frissant : Lettre de Paris.
— L. R. Barnouin : Petite Chronique Lyon-
naise. — Joseph d'Arbaud : La Revanche
(Poésie provençale).

Block-notes. — Revues et Jonrnaux. — Petit
Courrier.

Un numéro spécimen est envoyé gratuite-
ment sur demande adressée au Directeur, i83,
rue de Rome, Marseille. 

En vente à Lyon : librairie Canlat. 9, rue
Victor-Hugo.
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COURRIER MARITIME

Le Portugal a quitté Dakar le i3, h 3 h.
du soir en partance pour Rio.

h'Orénoque est arrivé à Lisbonne le i3
février, à 4 heures du soir, avec 294 passa-
gers. Il est reparti pour Bordeaux L; i'4 à
dix heures du matin, avec 192 voyageurs.
Santé excellente.

Le Mirzapore venant de l'Indo-Chine,
avec 3199 balles de soie et déchets de soie
pour Marseille-Lyon, est attendu à Mar-
seille lundi matin.

MARQIlfi S
Cours commerciaux. — Paris, li février.

— Huiles .de colza : tendance soutenue ; cou-
rant 51 20 à ...... mars 53.50 à...... i de
mars 50.70 à 4 de mai il .20 à

Huiles de lin : courant 48 .. à , mars
il .20 à ..... 4 de mars 41 '... à ...... 4 de mai
46.50 à

Spiritueux ,oo* l'hect. : tendance calme j
courant 33 . . . à , mars 33 .. . à ....*, mars-
avril Si .70 à , i de mai 33... à

Sucres . roux 88° sacch._: tendance soutenue ;
disponible de à 24.50.

Sucres blancs n' 3 : tendance soutenue ; cou-
rant 25.80 à , mars 2tl... à, , 4 de
mars 2S.20 à 4 de mai 26.60 à ,

Sucres raffinés : Disponible de 98.50 à 99.50
Farines 12 marques : tendance ferme ; cou-

rant 43.30 à , mars i'/,. 90 à , 4 de
mars 43.. . à .,..., 4 de mai 43.40.

Blês,les 100 hil.: tendance soutenue; courant
18.90 à , mars Ht... à ...... 4 de mars
19 10 à 4 de mai 19.20 à

Avoines, les 100 kilos : tendance calme ;
courant 15.40 à mars 15.60 à , 4 de
mars 15.70 à 4 de mai 15.90 à

Temps : gelée.
Marque Corbeil : 46.

La Vlllette. — Paris, 14 février. — Bœufs
amenés: 1 .703, vendus , poids moyens.
... 1" qualité les 100 kil. 162 fr , i> quai. 154 fr.
3- quai. 144. Prix extrêmes de 126 à 172.

Vaches : amenées 527, vendues ..., poids
moyens ... i" quai, les 100 kil. 158 fr.. 2- quai.
142, 3- quai. 128. Prix extrêmes de 118 à 162 fr.

Taureaux : amenés 213, vendus..., poids
moyens .. 1- quai, les 100 kil. 142 fr., 2-
mial. 138, 3- quai. 128. Prix extrêmes de 108 à
15:> fr.

Veaux : amenés 999, vendus ..., poids
moyens . . . 1" quai, les 100k.il. 231 ù\, a- quai.
2.10, 3- quai. 170 Prix extrêmes de 160 à 210.

Moulons : amenés 10 600, vendus .., poids
moyens ... 1" qualité les 100 kil. 210 fr.,
2: quai. 190, 3 - quai. 170. Prix extrêmes de
156 à 218 fr.

Porcs : amenés 5.213, vendus,..., poids
moyens .. ("quai, les 100 kil. 160 fr., 2- quai..
Vo0[ 3- quai. 142. Prix extrêmes de 140 à 170 fr.

Peaux de moutons, do 175 à 590.
Vente meilleure sur gros bétail, mauvaise

sur veaux, facile sur moutons, calme sur
porcs.

Lyon-Valse. — Marché aux bestiaux du. 12
février :

Moulons amenés 4.208, vendus 3.608, renvoi,'
600.

Prix payés de 180 à 210 fr. les 100 lui., droits;
d'octroi non compris.

Porcs amenés ..720, vendus ..720, ren-
voi ....

Prix payés de 106 à H0 fr. les 100 kil., droits:
d'oelroi non compris.

Veaux, amenés 88, tous vendus.
Prix payés: de 100 à HO Iranes les 100 kil.:

droits d octroi non compris.
Joli marché, bonne vente animée, cours sans

changement.

Saint-Chamond. — Marché du 14 février. —j
Vaches amenées 45, vendues 3o do' i'So a 3oo f.;
la pièce. — "Veaux amenés 60, vendus Oo, de
85 à 90 fr, les iço kil. — Moutons amenés 5u,;.
de 85 a 90 les 100 kil.- • Porcs amenés i4o, VCn-j
dus i<5o, de 40 à 5o fr. les roo kit.

Ons'abonnesansfmis au NO UV.EA tf
LYON dans tous les bureaux de.posté
de France et de l'Etranger.

3° ÉDITION"

ÎWÂWfiJHËNTS
RUOMË

Gisors. — Or/>héon. — Dimanche prochain,
17 février, la société chorale l'Orphéon donnera
son eoncerl annuel à 7 h. qa du soir, tliéâlre
des Yari lés, rue de ISelforl. Le programme
est des plus attrayants*

Oo peut se procurer des cartes (premières,
a fr,, secondes, 1 fr.) e cz M. Bazin, cafetier,
rue Beifbrl, 3, et chez M. Durand dit le Dret,
place du Marché,

. — s'io- Société de secours à la vieillesse. —
Tous les membres de la a3o- société sont priés
de se rendre à la mairie, salle des élections.
au 1" étage le lundi 18 courant à l'effet de choi-
sir des candidats en vue des élections géné-
rales.

— Bateaux à la dérive. — Les nombreux
plaçons que charriait le Rhône par suite des
froids et qui s'étaient arrêtes le long des rives
ont, en se désagrégeant, emmené à la dérive
deux balelels de plaisance appartenant à MM.
Thonnérieux et llevol.

LOIRE
Salnt-Etlenne. — Un incident au comité

Sauzéa. — Les membres du coniilé du legs
Sauzéa ayant refusé de siêg-er en mène temps
que M. Vérots, maire de Terrenoire, accusé
d'être un mouchard de l'Empire au cours d'une
récente et tumultueuse campagne électorale,
ce. dernier a été obligé de démissionner. Il a
été remplacé par M. Piratiel, maire de Roche-
la-Molière.

— Vol à l'étalage. — On a arrêté le nommé
Fédy Louis, chauffeur, demeurant ai, rne de
Boanne.

11 est inculpé do vol à l'étalage de M. Basti-
de, marchand de nouveautés, 19, rue du Grand-
Moulin.

— Les cambrioleurs. — Des malfaiteurs in-
connus ont pénétré dans les ateliers de M.
Lassablière, fabricant d'armes, rne Grand-
Gonnet 34, et y ont volé 4& francs et quatre
revolvers.

— Deux feuillettes devin ont été soustraites
dans la eave de M. Passemard Crépin, sur-
veillant, demeurant au puils de la Loire.

Saint-Chamonri. —- Prévoyance féminine. —
Dimanche 17 février à neuf heures du matin,
une réunion aura lieu dans la salle des confé-
rences, à l'Hôtel de Ville.

Ordre du jour : Lecture des statuts ; récep-
tion de nouveaux membres.

Nous rappelons que c'est la dernière réunion
où l'on ai ceptera moyennant 1 fr. de droit
d'inseription, avec le titre de fondatrice, les
nouvelles adhérentes.

Le prix de la cotisation mensuelle est de
o fr. 5o.

— Malade dans un train. — Un malade ve-
nant par le train de' Moulins, âgé de à4 ans, et
se nommant Franchon Louis, plâtrier, né à
St-Vaitin-en-CoaiUeux, a été conduit d'urgen-
ce à lh*>pitaU

ISERE
Champier. — Nécrologie. — Mardi, 12 cou-

rant, ont eu lieu à Cliampier les funérailles
de Mme Allex, accoucheuse, âgée de 61 ans.
Une foule nombreuse et recueillie avait tenu à
accompa ner à sa dernière demeure celte
femme de bien, qui a rendu dans sa commune

1 de nombreux services aux pauvres..
Sur l'initiative de M. Tyran, fabricant de

soie à Cliampier, une couronne a élé offerte
par les habitants.

Nous ne pouvons que féliciter M. Tyran,
ainsi que tous ceux qui ont participé â ce té-
moignage de sympathie ; la famille leur en.
gardera une profonde reconnaissance.
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U il!I DES MIS I Mil
Roanne, 1 4 février.

Une fois encore, les grévistes semblent
devoir se départir de leur calme habituel,
et, depuis hier, il règne dans leurs milieux
une certaine effervescence, causée évidem-
ment par des menaces qui ne demandent
que plaies et bosses.

Des réunions privées ont eu lieu dans
tous les quartiers, et on y a surtout caté-
chisé les femmes, qui se livrent maintenant
ouvertement aux menaces.

C'est pour parer à certains incidents qui
n'auraient certainement pas manqué de se
produire, que des patrouilles ont, la nuit
dernière, sillonné la ville dans tous les

j sens. '
Ces patrouilles continueront jusqu'à nou-

vel ordre leur surveillance de nuit.
Les manifestations dans la rue, aux

abords des usines, semblent aussi recom-
mencer. C'est ainsi que, ce matin, un mil-
lier de grévistes s'étaient réunis, rue Saint-
Alban, salle Chaput, pour aller parader de-
vant l'usine de MM. llaffin frères et Dunia-
rest.

Ils en ont été empêchés par la force ar-
mée qui les a dispersés.

La police fait diligence pour déjouer les
manœuvres des grévistes.

On a fait notifier au Comité de la grève
que les patrons, devant la façon de faire
des délégués grévistes, rompaient les pour-
parlers et s'en référaient au tarif élaboré
par eux en décembre dernier.

i En présence de cette rupture, on ne peut
nullement prévoir la fin du conflit.

*V -
Voici la communication qui nous a été

l'aile au sujet de la décision des patrons :

Les fabricants de Roanne, après avoir pris
connaissance de la lettre des ouvriers, en date
rie ce jour, qui leurra élé communiqu e par M.
le préfet, ont i'honneur de transmettre à ce
fonctionnaire la déclaration suivante :

Au cours des pourparlers que leurs délégués
ont eus avec quelques-uns de leurs ouvriers
en présence de M. le préfet, il. a élé déclaré
qu'ils ne pouvaient faire d'autres concessions
que celles qui figurent à leur tarif général du
26 décembre 1894.

Ils ne pourraient que répéter à un plus
grand nombre d'ouvriers ce qu'ils ont déjà dit
aux premiers délégués, à savoir : Qu'ils main-
tiennent énergiquemenl leur refus de faire tou-
tes nouvelles concessions.

Dans ces conditions, ils déclinent toute nou-
velle entrevue.-'

Roanne, 8 h. soir.

La réponse des patrons a été nalurelle-
* ment mal accueillie des grévistes qui, dans

leur réunion ,ont voté la continuation de la
grève aux cris de: « Vive la Commune !
Vive la « Gayarde ! »

Le député Baudin a promis aux grévistes
d'interpeller le gouvernement siir le conflit
roannais.

La situation s'aggrave.

—• m. 11 ffllilii .111.11 11 '11IIH

Encore le Serpent de mer !
Le serpent de mer. dont on était sans .

nouvelle depuis quelque temps, est allô
passer l'hiver, paraît-il dans le lac Michi-
gan.

On mande, en effet, de Pôloskey (Michi-
gan) aux journaux de New- York que deux
charpentiers travaillant sur le toit d'une
maison dominant la petite baie de Traverse
ont aperçu, flottant sur l'eau, un objet
étrange qu'ils ont d'abord pris pour une
vergue tombée de quelque navire. Mais,
toul à coup, l'objet a disparu sous l'eau et.
est revenu ensuite â la surface à une gran-
de distance de l'endroit où on l'avait. vu
d'abord. *

Les deux charpentiers, intrigués, après
avoir surveillé pendant quelques instants
les mouvements de ce qu'ils avaient d'a-
bord pris pour une vergue, descendant du
toit en toute hâte, sont allés prévenir les
habitanls.de la localité qu'un monstre des
plus étranges prenait- ses ébals dans la
baie. En quelques instants une trentaine de:
personnes munies dé 'longues vues se'
sont rendues sur- ia rive et ont constaté]
avec stupéfaction que le monstre était ua*

.gigantesque serpesut; de mejr,

CAS DE REVISION
Les conseils de revision vont bientôt se

réunir pour examiner les conscrits de 189.).
Dans une année moyenne, on trouve, sur

3o8,34S conscrits : 3X-a8a exempts, iS.Stfâ
services auxiliaires, tfi,im ajournes.

Les maladies les plus fréquentes chez les
exemples à titre dôiiïiilii' -sonl les hernies
(i.'J pour 1,000), les lésions des membres
tri pour 1,000) ci les maladies des yeux

(12 pour 1,000). ,
Remarque curieuse : 3oo conscrits ont clé

refusés l'année dernière pour « manque
d'odorat». Est-ce dans la crainte de les
voir manquer de flair?

LA .«ÔASGOGhkB »
ET LES SERVICES DE LÀ COMPAGNIE TMSÂTLÂFITIQOE

L'heureuse nouvelle de l'arrivée de la
Gascogne, après une attente pénible, a été
pour tous un immense soulagement.

Il semblait que l'honneur national était

en jeu.
L'entrée du navire dans le port de New-

York a provoqué une explosion d'enthou-

siasme.
Ce voyage mouvementé a pris les pro-

portions d'un événement et ce qui mena-
çait d'être pour la Compagnie transatlan-
tique un désastre, devient un triomphe;
c'est que la solidité du bâtiment, l'énergie
du commandant et de toul le personuel du
bord ont reçu la consécration d'une suprê-
me épreuve, qui augmentera encore la con-
fiance dont la superbe flotte de la Compa-
gnie est depuis longtemps l'objet.

Ce fait nous ramène à ce que nous di-
sions dernièrement des services de la
Compagnie et de ses pourparlers avec le
gouvernement pour la prolongation ou le
renouvellement de ses contrats. Nous y re-
venons parce qu'il s'agit d'une question
qui intéresse à la fois notre commerce ex-
térieur el la défense nationale, d'une ques-
tion vitale.

Nous ne nous occuperons aujourd'hui que
des services de l'Algérie ; plus lard nous
parlerons de ceux de l'Atlantique.

La concession de la Compagnie sur les
lignes algériennes expire le 3o juin pro-
chain, c'est-à-dire dans quatre mois, et au-
cune disposition n'est encore prise pour as-
surer le service à partir de cette échéance.
Les intérêts s'alarment à juste titre et les
plaintes deviennent générales.

Il est intéressant de connaître la cause
d'une situation aussi grave et à qui en in-
combe la responsabilité, à l'Etat ou à la
Compagnie ? Nous avons fait de celte ques-
tion l'objet d'une étude attentive et nous en
donnons brièvement le résultat.

En novembre 1894 les pourparlers enga-
gés entre l'Etat et la Compagnie pour une
nouvelle concession de 12 à i5 années
étaient sur le point d'aboutir. La Compa-
gnie acceptâmes itinéraires proposés parle
gouvernement, d'accord avec la commission
parlementaire, moyennant une subvention
annuelle de 3.ioo.ooo fr. Si ce chiffre pa-
raissait exagéré ou pouvait le discuter,
puisqu'il s'agissait d'un marché de gré à
gré.

Que s'est-il passé pour que, quelques
jours plus tard, M. Lourliés, ministre du
commerce, ait rompu brusquement les né-
gociations, en donnant pour prétexte le
principe des adjudications, qu'il lui parais-
sait indispensable de conserver?

Y a-t-il, comme on le prétend, des tenta-
tives de chantage qui auraient été exercées
par Portalis, sous l'inspiration de tiers res-
tés prudemment dans l'ombre et qui étaient
intéressés à nuire au crédit de la Compa-
gnie transatlantique t

Toujours est-il qu'en présence de la volte-
face du ministre, la Compagnie prit la ré-
solution de s'en tenir strictement à ses en-
gagements et de cesser d'assurer le service
à la date du 1e1' juillet 1895. C'est ce qu'il
résulte d'une lettre adressée par elle au
ministre le 23 novembre.

Faut-il blâmer la Compagnie de celte dé-
cision ? Peut-on lui reprocher de se refuser
à faire le jeu de ses adversaires, alors que,
en écartant subitement la poursuite d'une
entente de gré à gré, on paraît si peu dis-
posé à lui tenir compte de la façon dont elle
a rempli ses obligations pendant toute la
durée de sa concession ?

On ne saurait nier qu'elle les ait, et de
beaucoup, dépassées ; les témoignages en
sa faveur, en Algérie comme en France,
sont unanimes ; elle a doté nos ports algé-
riens de services de premier ordre, excé- r
dant en nombre et en vitesse tout ce qui est
imposé par le cahier des charges. La puis-
sance de cette organisation offre au point
de vue des relations commerciales et des
transports militaires, dans l'éventualité
d'une mobilisation du 190 corps, des res-
sources et une garantie dont tout gou-
vernement sérieux a le devoir étroit de
tenir compte.

Si le principe de l'adjudication, qui a ses
avantages, paraissait devoir être appliqué
en celte circonstance, ce n'est pas quel-
ques mois avant l'expiration de la conces-
sion que l'Etat eût dû s'en préoccuper, mais
quelques années, car de tels éléments ne
s'improvisent pas.

Nous avons résumé avec impartialité tous
les faits à notre connaissance. Nous serions
heureux de savoir ce que l'Etat et avec lui
la commission parlementaire se proposent
de faire pour nous sortir d'embarras. Nous
ne saurions être taxés d'exagération en di-
sant qu'il est, d'une extrême urgence d'agir
et d'agir sagement.

Nous savons que beaucoup de rivalités,
que des appétits insatiables s'agitent au-
tour de celte question ; nous adjurons le
gouvernement d'en faire bonne justice et
de garantir les intérêts généraux du pays,
en lui assurant la continuation de ses com-
munications rapides avec nos possessions
algériennes.

Si les éléments d'un tel service ne peu-
vent surgir instantanément, mais sont l'œu-
vre du temps, nous ne voyons d'issue que
dans la reprise des négociations avec le
concessionnaire actuel.

"nentière Heure.
:.:^^s^ ' ' ' ' 

Paris, 14 lévrier,

Â L'Elysée
Le Président de In République a '

donné ce soir son premier grand dîner
officiel, spécialement ofler't aux mem-
bres du corps diplomatique et aux.
membres du gouvememeht. Les géné-
raux Février y assistaient.

Aille Lucie Faute, qui faisait les !
honneurs, avait à- sa droite le nonce
apostolique M. Ferrata, et à sa gauche '
M. de Mohrenheim. Le président de la j
République avait à su droite la mar-
quise Du Serin et à sa gauche Mme
Léon y Castillo.

Une brillante réception a suivi le
dîner.

L'a conflit mi Siaai ;. :
Rien n'est encore venu confirmer la i

dépêche reçue de Bangkok par l'agenço
Havas, annonçant qd un conflit serait!
survenu sur la rive gauche du Mékongi
entre Français et Siamois et. qu'un gel
"nos officiers aurait été grièvomenti
blessé.

Â Madagascar
Une dépêche de Diego-Sliarez an-

nonce que le matériel naval de la So-
ciété do graineterie française a été ré-
quisitionné pour Majunga et que les
usines possédées par là Société à 20
kilomètres de Diego-Suarez sont oc-
cupées militairement.

M reine d'Angleterre en France
Londres, 14 février.

La reine d'Angleterre quittera
Portsmouth dans la matinée du 13
mars : elle arrivera à Cherbourg
dans l'après-midi vers 4 heures; elle j
dînera et passera la nuit a bord du
yacht royal ancré au bassin de l'Ar-
senal.

Sa majesté poursuivra son voyage
le 14 au matin par un train spécial
qui partant de 1 Arsenal se rendra di-
reelement a Nice.

k h Chambre des Communes
Londres, 1^ février.

La Chambre des Communes a re-
poussé par 299 voix contre il Y am-
nistie proposée par le député Clancy
en laveur d'attentats agraires

Le grand-duc Alexis
Saint-Pétersbourg, 14 février.

Le grand-duc Alexis part ce soir
pour Cannes.

AU KEIGHSTAG
La porte de l'« Elbe »

Berlin, i4 février.

Au Reichslag, le député socialiste Bebel,
revenant sur la: perle de l'Elbe, reproche à
la Compagnie du Lloyd de n'avoir pas des
équipages suffisamment exercés. Il réclame
la création d'inspecteurs impériaux chargés
de surveiller les constructions navales, de
contrôler les mesures prises pour la sécu-
rité des passagers.

Le secrétaire d'Etat à l'intérieur répond
que ni les équipages, ni les armateurs ne
sont responsables de la catastrophe de
l'Elbe, que le contrôle des inspecteurs im-
périaux est inutile et que l'inspection de la
Compagnie est suffisante.

Cette réponse est unanimement approu-

vée.

' CHOSES D'ITALIE
Rome, l4 f'évier.

Les journaux annoncent ce soir que les
électeurs de Trecanio ont offert, la candida-
ture à M. Crispi, qui l'a acceptée.

Les journaux annoncent également qu'un
mandat de comparution a été lancé contre
M. Giolitti, à la suite de plaintes en diffa-
mation déposées contre lui et concernant le

-fameux pli des « documents Giolitti». Si
M. Giolitti ne comparaissait pas, il serait
jugé par contumace et ensuite arrêté.

FIN OU SERyiGE DE MUÎT

BOURSE Df L.YON
du 14 février 1895 .

FONDS D'ÉTAT
 I1

""
ieI VALEUfiS ^

cours au comptant cours

80/OPrMrals.....". 103 « Vilîecle Lyon 3 0/0 «2 75
3'/ Kranc-.ils "S •• Ville .Marseille 1871 412 50

'Eg('.te m.iîiée *06 35 V. Paris 6» 423
Egï.te|M-ivilé«iée... 103 50 _ 71 417 50
Expire 4 0/0.... HIV' „ - ™ J*i 50
|loiigfola4 0/0 101 80, Foncière 1S77....: 401..
UaliraSO/O. ..... 89 15 _ 1879.... 503..
IVriO/OS.i».:::. S6 Sa.! _ 1883

'Poitugais30/0...... 25 70 Communale 1892. ..
Oiigu, . CG 5, ;
'- - ' ' " | •|-- Aulrteiicl-liypolli. M1-S0

„_._»,,. Lomlianlcs ancien.. 355..
ACTIONS _ noiiv.... 357..

,—_ — NorilEsn. f" byn .. 281 50
Crédit Lyonnais 827 50 ' — — S» liyp .. 247 50
Foncière Lyonnaise.. 337 5U i — _ 5-liyp.. 221..
Suez 3238 Ici Saragosscl" h y p. .. ol7 ..
Panama •• j „ — , 3-liyp... 277.3
l.iMiilcrli-iik 60125 Gazdcl.yon 980..
Dannueoltomane... 682 50 Ctcwsot IjMKJ. ,.
Lomiinnls 238 12 Aciéries delà Marina 790..
Non! Usmigiie H4 37 Franclie-Comté.... 116 ..
Saragosse 173 12 ',-.Mire.'... 2|4 ..
Autrichiens.. ...... S-20 .. Monlrainbeit B55 ..
. ^, Sainl-iUieune . ... 315 ..
~~ " Itive-ile-Gicr «6 50

VALEURS Blanzj. 1800 .,
en 5ani]uQ ÏHuiilirowa. . . , , .., 505 ..

 Borax -470..
Act. llulaBankowa.. 2195.. Lyon-Crois-Koosso. 522 50
Acl.Croix-l'quet .. 7«2 sô î'aœways Lyon. ... 970..
Mines do la Loire 4 0/0 510.. . -. ' lermont 570 .

» deZaghouan50/0 457 50 Çanatda Jonage ... o02 „0
Pétroles de Marseille , 1350 .. Brasseries .eorges. m ..

— l.iuck... ob5 . .
Lois Panama... '•

BOURSE DE PARIS
du !t février 1895

VALEURS Clôture Clôture VALEURS j Demi»
à terme d'hier d'aujour a» comptais cours

. 3 0|0 Français. . , (03 37 103 47 TimisS 0/0 1892. 502..
3 0|0 Amoniss. .. Fusion ancienne. 475 ..
3 1|2 Français... 108.. 108 05 Fusion nom elle. 479..
Italien 89 05 88 87 Villersris55-60
Extéricurf 77 50 77 45 — 65 . . .....
Hongrois 4 0[0... 101 80 —' 09... 423..
Portugais 25 50 25 80 — 71... 418..
Buss* orient 60 65 66 40 — 75... 565 ..
Egypte unifié» — 76... 506 ..

— privléiriée — 80... 419 50
Banque de France 3920 .. : 3905 .. — !H 2'/, S85 . .
Gré ilil Foncier... 913 75 913 75 Viilolla.sei.le77 ...'.
Crédit Lyonnais.. b27 50 839 . Villcl.yoi!
Banque Ottomane .... 69o . Foncière 1877 .. 401 ..
Landcrliank '., . 603 75 CimiinnnaielSIO 503 ..
Panama ,. ..  -;', .. Foncièn 1879; 503 .-
Paris-I.yon-Méd.. IJ45 Communale 1880 503 50
Suez 3J45 . . 32'iS 25 l'onrière 1883 . . 404 50
Hord-Espgoe. . . 1)5 ..j K3 75 — 1885.. 503..
Saragossc j 73 75 ! ili 50 Coinm.9-23.207. 50â 50
Autrichiens g-20 ••( 820  lîiu:«30/0
Lombards g;n 50 237 50 Autriche l"hyp. 474 50
Consolidés 104 31 104 43 Lombardes niic. 358 50
Lois Panama ,, - ,. — nutï. 358 ..

Priorité espagn. 2S3 ..
Sarag. I" liypol. 317 ..

A.lPnÈSBOURSî33

,8 O/OFrançals 103 47 Banque Ottomane.. 69125
S'/ ,0/0 Français Illo Tiuto 323 12
Extérieur? 4070... 7131 ïharsis;. . ..- 11125
Portugais 3 0/0 ... . 25 93 Alpines '.. 19ci ?5
Egypte tmilice 526 87 rje Beers 5 40 f.2

— privilégiée. ongrois 4 0/0 ... 10181
.talion 5 U/0..;.... 88 87 Itusse-Oricnt
Turc 4O/9D...... 20 85

NEW-YOftK

Argent en barre (l'once) 59 cents 7/8

CHANGES ORIENTAUX
En sterling

Shanghai (laël) i mois de vue 2/9 1/8
Hoii£-Koug (dollar), 4 mois de vue , . i/lt 1/8
Yokohama » » »(» »/»
Singapoure » » »/» »/» ;
Bombay (transiter télégr.) la roupie, m/s m» I

• Calcutta », 1/0 23/32
CHÈQUES

Sur Londres 3 mois 25.23
— — à vue 25 .215 j
— Berlin 421.97 ^
•— Pélershourg......... 270.50 '
— Vienne 200.87
—•Amsterdam .., ïiOii.fiS '
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€-0ÛRR]i E RJÎËSJHËÂTRËST
I. Grand-fhéâtre, — .Aujourd'hui vendredi
| relâché. Demain samedi Laltmé. avec Mme 1

i Murcy, .MM. l>e&cliàinpB, Lekain, DelVoye. el .;
J Dimanche Lohengrin, avec M. Afft-e,* Mines;
\ Ficreas, Marcy, etc.

Cirque Rancy. — Ce soif, grande représen-
tation pour les adieux de Mercure Trio el de
Lafoulen et Miss Kavett.

Demain onzième soirée de t»ala. Trois débuts:
-Tames Robynson dans les récréation^ excentri-
ques aux barres parallèles. Les Oroco iiles.
Les Ours sibériens présentés par Max Hill.

Eldorado. ••-' Nous avons dit que l'afllucnce
du public à Passons Vpont avait obligé la
mairie à créer une slalion de Voilures
cours Gambella. Nous apprenons que la Com-
pagnie des tramways serait décidée à organi-
ser un servie pottrla sortie de l'RMorado

La location est toujours aassi lortc et on re-
fuse tous les jours du monde.

Santdi, a minuit, bal masqué.
Dimanche, matinée.

Casino des arls. — AU RighV. ne verra plus
longtemps les feux de la rampe. Toute nm-
série d'engagements nouveaux forcent en fefi'et
M. Gaillct à terminer la revue. Ceux qui ne
l'ont point vue encore n'ont qu'à se hâter.

Dimanche, à la mutinée, AU lïight !
Samedi, premier grand bal du Casino. Un

prix rie costume sera décerné au plus joli Ira»
vcslisscment. Les dames costumées seront ad-
mises gratuitement.

—o—
Scala-iïonffes. — Les cinq frères Perez onl

oblcnuuii très réel succès. On a ri aux laruse?,
à leurs fantaisies musicales, si pleines d'im-
prévu et de nouveauté. Ils viennent renforce)
merveilleusement la troupe de la Scala, dj-
si. bien composée : Delmarre, Pâquerette, Moxi
ni and Death... Miss Kismy, opérette à grand
spectacle.

Au premier jour, pour la rentrée de M.
Beilliard, Monsieur sans gène, bouffonnerie s
grand spectacle.

C U AT El f6 S 1 V û 11 ConstipatioiT ,

H Al tLbUiUN obésité, eu

mmm ET COWCÊBTS •'
AlUND-THÉATitE. - Ce soir, relâche.

THEATlîE D15S CKLKSTiNS. — Aitjourd'îniis
à 8 heures, L'hôtel du Libre-l(clian<>e.

MUSIQUE MILITAIRE. -- Aujourd'hui, de
[fi 2 li. 1/2 à 3 II. 1/2, place Belleeour, con-
cert par le 98' de ligne.

1. Allegro militaire. — 2. Songeries d'Au-
tomne, mazurka, Amelte. — 3. Vertige, valse,
Lui-rini. — 4- RftVe sous Louis XV, gavotte,
Klein. — 5. Grenade, bolcro, Pirouclle. —
6. Georgelte, polka, Wettge.

C ASINO DES ARTS. — Tous les soirs, spec-
tacle varié : attractions, ehanl, acrobatie.

SCALA-BOfFFES. — Tous les soirs, à 8 h»
speolaeîe varié.

C IRQUE RANCY. — Tous les soirs, à 8 !>. ira
et les jeudis et dimanches, à 3 h., brillanter,

représentations équestres variées.

ELDORADO (cours Gambella). — Tous le»
soirs, specilaele-concert. Dimanches el fête»,

matinées.  ''•' .'"

FOLIES-BERGÈRE. — Tous les jeudis, à 8 '!».,
patinage avec orchestre. Les 'dimanches-, '•

S b., patinage avec orchestre. -Soirée dansante
à 7 ri. I 2. Tous les jours, à 1 II., patinage,
Professeur Marius. — La salle sera chaulféé

«RAND CIRQUE DE SINGES. — Cours lu
15 Midi. — Spectacle d'un genre tout è iail
nouveau. — Tous les jours à 8 h. 1/2 du soir
représentation.

Les dimanches,.jeudis et jours de lotos, re-
présentation de famille à 3 h.

HOÛVEAU GUIGNOL, 8, rue Paul-Rert. —•
Il A 7 heures, Lohengrin, parodie.

P ANORAMA DE BAPAUME. -- Ouvert tou,ç:
les jours de 9 heures du malin A la nuit.

THÉÂTRE GUIGNOL, Passage de l'Argue.—
§ Tous les soirs, spectacle varié.

E«EiBaigs«B^^B»Eamimà»Bama8BaHgai^ig6BBa

TOUX — BRONCHITES
AMGÏNES — LARYNGITES

CROUP — INFLUENZA
GUÉIUSON PAR LE3

Les récentes expériences scientifiques
' ont démontré que ces Pastilles sont stipé 

Heures à. tous les remèdes connus pour se
préserver et guérir les maladies de la gorge
el des voies respiratoires.

Dépôt général a Lyon : Pharmacie BER-
TRAND aîné, 21, place Belleeour, et dans
toutes les Pharmacies. (Prix : 3 i'r. la
boite, envoi franco par poste).

3XT et,! ssàn' o & s
Premier arrondissement. — Bourru Magiie-

leine, f., rue du Commerce, 12. — Largeâis
Yvonne, f., quai Saint-Vincent, a&

Deuxième arrondissement. — Finnin Marie.
i., rue Franklin, 43.-- Milliet Touie, m., rue
Cios-Suiplion, t\. — Kavier Claude, m., à Vil-
leurbanne. — Copérel Augustine, f., rue Ti:o
niassin, 8.

Troisième arrondissement. — Dollomb Ma-
rie, f., rue Vendôme, ait}. — Juinamard Joan.-
nès, m., chemin de la Scaroftue, 18. — Chave
Alphonse, ni., Grande-Rue, 110. — Servetta.-:
Joseph, m., rue de Marseille, 04, — Perrin Fer-
dinand, m., rue Paul-Bert, 3oi. — HumiltoK
Edouard, in., rne Corne-de-Cerf, io5.

Quatrième arrondissement. — Veyi'e Rose, f.,
rue Pavillon,- 4- — Gâche AnlhelWe, m., mon-
tée Rey, i5. — Fuzier Perrin-Jérôme, m., rue
de l'Enfance, 6. — Turiano Alix, 1'., place de
la Croix-Rousse, 22. — Manus Pierre, m.,, que;
de Serin, lO.

Cinquième arrondissement. — Florence
Alice, f., chemins des Grandes-Terres, 08. -'•
Jacquier Félix, m., 3, rue Vieil-Renversé.

Sixième arrondissement. — Bonnard Rose.
f.. rue Tête-d'Or, i(i. — Poulinguen Marie, !..
rue Kossuet, 104.

' DÉCÈS Ëf FTNËRTiLIÊS
Premier arrondissement. — Veuve Marion,

née Roussillon, tisseuse, 69 ans, rue de l'Aima,
i5; f. 9 li. — Gage Léon, soldat, 22 ans, hôpital
Villemanzy, f. 1. h.— Guillermin, Louise, dé-
videuse, 42 ans, rue Adainoli, 1, f. 3 h.

Deuxième arrondissement. — Epouse Lou-
vier, rentière, 77 ans, rue du Plat, 28, f. 9 h.—
Veuve Boutard, née Garin, rentière, 68 ans.,,
église Saint-François, f. 10 h. — Veuve Martin
née Fa!iy, rentière, 80 ans, rue Sala, H f. u h .
— Bardin Benoit, i3 mois, rue de Condé, 2".
f. 2 li. — EspéranJieu Jules, 58 ans,Hôtel-Dieu.
r.ih.

Troisième arrondissement. — Vve Barrei,
née Farlet, s. p., 7. ans, r. Duguescliri, ao5
f., 8 h. -^ Vve Pradère, née Bon, s. p., "9 anr;
r. de Crémieu, 42, f., 9 h. — '. Vendrely Joseph,
tonnelier, 35 ans, r. de Créqui, 205, f'., 10 h. —
Vve Marchand, née Dubosl, 80 ans, r.. Du-
gucsi lin, 274, f., midi. — Epouse Peironnel,
née Mici-alon, S. p , 54 ans, r. Passet, 7, f,, s
h. — Escudier Jean» chaudronnier, 7'3 ans, r
Ven lôme, 228, i., 3 h. — Geor_e Guillaume
tisseur, '63 ans, r. des Asperges, 45, f.,4 h-

Quatrième arrondissement. — Jeanne l'oie*
sier, 7 ans ira, boulevard de la Croix-Rousse,
85, f. 9 h. — Epouse Jacquemard, née Jaeqni-
not, tisseuse, lo ans, rue Duvîard, 4> t. 1 h. —-
Epouse Miehalon, née Djivanni, ménagère, 7c
ans. hôpital, f. 3 h.

Cinquième arrondissement. — Epouse Pari;
née Miehelard, maître d'hôtel, 6a ans, rue ch
la Bombarde. 6, f. 9 h. — Clotildo Carteitcr
reutière, 63 ans, rue de l'Ours, 8, i'. 11 h.

Sixième arrondissement. — Bernard Bessott
rentier, 85 ans, rue de Créqui, 123, i. 2 h. -•
Théophile Lavocat, voyageur de commerce
68 ans, rue de Vauban, 76, f. midi.

~X<? Gérant : MAIUUS GOLLOMBET.

. fmprinierie et sléréotypie du Nouveau Lyo
7, place des Terreaux et a, rue Valfeaièr»

Machines rotatives Marinent/ tS.ooa essets.*
i laires à l'Usure,-*. Wates» à gaa lfaïW© ®4 Gto
1 «sroa.


